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Vallée de l’Oussertek. Haut-Atlas.     
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Jeudi 12 novembre 2009 
 
Mission PDM Maroc composée de :  
Anne Avanzi-Gasca , pédiatre, responsable Missions-Maroc 
Sophie Orion, pédiatre, Secrétaire de PDM  
Leila Guinoun, pédiatre, arabophone   
Chantal Delcroix, chargée de mission de l’ODPE : Observatoire Départemental de Protection de 
l’Enfance  au Conseil Général de la Gironde   
Christian Navarro, pédiatre, conducteur de la valeureuse Dacia, Président de PDM 
   

Visite du futur Centre de Soins créé par l’Association française, AHOUACH, en partenariat avec 
l’Association marocaine locale ENNOUR. 

 
------------------------------ 

 
Rédaction  : Chantal Delcroix & Christian Navarro 
Partition à quatre mains. 
 
 Excellent accueil et contact avec Mohamed-Gérard  Hammani, Président d’Ahouach, et Mohamed 
Idali, ainsi qu’avec le guide Omar. 
Notre visite Chez Ennour & Ahouach a été très intéressante. 
 
Après avoir payé 15 Dham pour entrer sur le territoire de la station de ski d’Oukaimeden à 2630 m 
d’altitude, une piste monte encore quelques mètres puis nous laisse au bord du vide. Oui, du vide 



dans lequel il faut descendre. Descente de 800 m en moins de 4 Km sur la piste caillouteuse aux 
pierres acérées, lacérant les pneus de la Dacia. Descente de 800 mètres, glissante et incertaine, vers 
le fond d’une vallée à l’abri des 4 000m du Toubkal.  

Pour les prochaines missions, nécessité absolue de louer un véhicule tout terrain, 4X4. Impossibilité 
de missions pour les personnes sujettes au vertige face au vide. Nécessité d’une équipe solida ire 
ayant confiance dans les capacités de conduite sur pistes de montagne d’un des ses membres.  

 

Les paysages sont superbes. Les montagnes se chevauchent , s’accrochent les unes aux autres.  Entre 
elles, dans le fond, une verte vallée et des villages copie s de Machu Pichu. Centre de soin sur 

un  piton, école plus bas sur un autre piton, et 
toutes les maisons étagées, isolées ou encastrées, bâties en terre, couleur terre sur terre. Maisons 
pauvres, villages pauvres, au cœur d’un paysage éblouissant. 

Plus bas encore, où coule la rivière, les cultures en terrasses. Un camaïeu de verts, riche de 
pommiers, de cerisiers, de noyers et oliviers, alternant champs d’orge et de maïs. Un camaïeu 
parcellé à l’approche des villages en jardins maraîchers, offrant tomates, navets , oignons, si goûteux 
au palais.   

Moutons et brebis s'élèvent comme dans la nuit des temps. Troupeaux et bergers escaladent les  
flancs de la montagne, les chiens suivent en rêvant . Ou bien c’est l’apparition ravissante de jeunes 
gardiennes et de leurs chèvres sur la piste, étroit ruban de terre serpentant, accroché à la montagne 
sur 14 Km, au bord de précipices vertigineux. En face, par delà la vallée, sous le  bleu limpide et 
céleste, la montagne rougeoie sous les rayons d’occident,  ponctuée du sombre vert de ses genévriers 
et de l’argent  des oliviers. Les précieux genévriers sont protégés par une amende sévère pour 
quiconque en abîmerait un. 



 

La famille de note hôte était particulièrement accueillante et touchante de gentillesse. L’une d’entre 

nous  a eu le privilège d'être présentée à l'animal choisi pour la fête  prochaine l'Aïd-e l-Adha1, 
dans une bergerie suspendue entre rez-de-chaussée et terrasse  offrant une  vue éblouissante de 
beauté.   La bête , ma foi, était plutôt paisible compte tenu  du sort funeste qui lui était réservé, mais 
qu’elle semblait ignorer. 

Les enfants se rassemblent aux abords des villages pour jouer ou discuter, d'autres s'égrènent en 
riant dans la montagne  ou dans les villages jusqu'à des heures avancées .  

 

 

 

Le futur Centre médical de soins et d'éducation sanitaire, accroché à flanc de colline,  est fort 
attendu des villageois.  Il a été dessiné par un architecte et construit avec les corrections du maçon 
local. Tous les deux,  investis d'une véritable mission de service public, ont largement rempli leur 
contrat. La réussite est totale. Ils ont construit un Centre de soins, modèle  4 étoiles. En pleine 
montagne. Sans accès jusqu’à ces jours ci, amenant tout à dos de mulets : ferraillages, ciment, 
carrelages, fenêtres,  câblages, tuyauteries… extraordinaire construction moderne avec des moyens 

                                                                 
1 L'Aïd-el-Adha (ou Aid-al-Kebir "la grande fête") est célébrée en  souvenir du sacrifice d'Abraham (Ibrahim). Dieu lui ayant 
demandé de sacrifier son fils unique, Abraham était prêt à le faire, pour montrer sa soumission à Dieu ("muslim" = soumis). 
Dieu a arrêté son geste  et lui a fait sacrifier un mouton à la place. 
 



de siècles passés. Les 5 membres de PDM présents saluent leurs efforts et cette  remarquable 
réalisation. 

Des contreforts de béton protègent la bâtisse  d'éventuels glissements de terrain, fréquents sur ces 
pentes  argileuses. 

 Le bâtiment du Centre de soins existe maintenant. Il est potentiellement fonctionnel. L’équipement 
en matériels ne semble pas un vrai problème. Le problème est bien celui du personnel. Il est 
pratiquement impossible d’ouvrir dans un tel centre, au fond de cette si jolie vallée, un poste de 
médecin. Il est par contre envisageable, et absolument nécessaire, d’obtenir un poste d’infirmier(e) 
qui seul permettra l’ouverture du Centre avec sa reconnaissance par les pouvoirs publics. Cette 
reconnaissance est elle-même indispensable pour obtenir les moyens pécuniaires pour le 
fonctionnement du Centre.  

Le problème de l’infirmier rejoint celui des enseignants, souvent démissionnaires, vite lassés de 
l’isolement du site et des  difficiles conditions de vie hivernale. Un salaire attrayant ou des avantages 
intéressants pourraient constituer  une solution à ce problème. 

Le dossier pour la reconnaissance du Centre est étayé : 
 
Importance de la population : 3  000 personnes réparties sur 5 douars. 
Importance du nombre d’enfants 
Eloignement du premier hôpital, distant de 20 km, avec un accès particulièrement difficile.  
Particulièrement incertain en hiver. 
Importante mortalité des femmes enceintes ( 3 à 4 par an)   et des nouveau-nés 
 
Les pathologies sont celles que nous connaissons dans d’autres régions du Maroc : Parasitoses 
intestinales massives, Gastro-entérites sévères, goitres thyroïdiens, infections cutanées, géophagie, 
problèmes dentaires graves, troubles pulmonaires…  
 
Tout ceci justifie l’application des recommandations du Roi, Mohammed VI, et de son plan 
d’Initiative de Développement  National Humain, avec notamment alphabétisation des femmes, prise 
en charge des femmes enceintes, soins primaires pour les nourrissons et jeunes enfants. Apport de 
vitamines, d’iode et de fer. Lutte contre certaines tradithérapies. 
 
Les efforts réalisés par les villageois pour se prendre en charge devraient aussi être pris en compte; 
Création du Centre de Soins 
Création et entretien de la piste (14 Km à flanc de montagne) dont l’amélioration permettrait de 
désenclaver le groupement de douars.  
 
 
Il est espéré que le désenclavement du village et la démarche d’accès aux soins actuellement 
engagée puissent contribuer à améliorer la vie de ses habitants et leur  prise en charge sanitaire mais 
également renforcer le taux  de scolarisation des enfants, et celui notamment des fillettes.   
 
Une observation et un suivi des effets des  changements  apportés au village seront  à suggérer aux 
autorités locales  afin de proposer  les réajustements nécessaires  à cette population survivant en 
autarcie.  
 
 



En synthèse  
 
Il est possible de dire que dès que la piste basse, celle de 14 Km,  sera élargie et stabilisée, bien 
stabilisée, avec aménagement de quelques zones de croisement possible (ou dépassement), le 
désenclavement de la vallée sera  assuré. Les écoles fonctionneront sans absentéisme enseignant et 
le Centre de soins sera pleinement fonctionnel.  
L’eau ne manque pas, l’électricité est présente et le t éléphone fonctionne. 
Ce Centre pourrait être monté sur le modèle des Dar Omouma (maisons de la mère) qui bénéficient 
de budgets INDH, comprenant le financement d’une ambulance. 
Il reste à faire un accès final au village plus convivial que le chemin réservé aux chèvres et aux mulets 
(et encore, deux mulets ont beaucoup de mal à se croiser sur ce qui voudrait être un sentier).  On 
peut dire la même chose du « sentier  » menant au Centre de soins, dont une partie d’ailleurs a 
disparu récemment dans les abimes, obligeant à un petit détour-escalade.  
Aménager un «  parking  », pour 3 ou 4 véhicules, même à deux cents mètres du premier village, serait 
aussi bien venu. 
 

Les efforts considérables des habitants de la Vallée de l’Oussertek, leur accueil et leur générosité, 
associés à leur besoins primordiaux pour survivre dans de meilleures conditions, 

imposent le respect et conduisent PDM à apporter son aide pour la réussite de tous ces projets 
téméraires guidés par un esprit de solidarité remarquable. 
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